
SUR LE FRONT 
DE L'EST 

«SUITI  DC   LA   MIMItNf  PAOI> 

L'action dM troupe* allemande! 
9* aUiees daiu le secteur mendlo- 
&al du front de l'Est ««t caracté- 
naée  par  l'usage  d'armes  plus  rm- 
Ftdes et plus mobiles Poursuivant 

ennemi tans arrêt, les formaiions 
rapide» ont *iargi les percées fai- 
tes par les troupes, atie^nant au 
cœur des lignes enneimcs des po- 
•Itions-cle. Pendant que ces deta- 
ciMincttU continuent a attaqurr ei 
à talonner l'adversaire, l'obUceant 
à lïaure en retraite, des contin- 
gents wnant a leur suiie ont com- 

, battu les groupes coupea du gros 
4e l'armée adverse, les emp*chant 
de prendre p:ed et les anéantissant 
à coups de grenades ec, a l'arme 
blanche. 

MuUe part rennemt n'a eu la mal- 
tnaa du terram. 

La supériorité 
du matériel 

allemaiid 
(tuiTi Di t* miMimi PAum 

11», lont de la vieille «cole et ren 
dra:ent peut-être des lervices I'll 
s'affluait de fournir dea •ra CL dae 
flèche:; ». 

M. Lvttrlton a donne à la Chani 
bre deâ Communca 1 aaaurance ou< 
,a leçon ne , serait pas penlue 
fl Mai*, elle noua aura coiit* cher » 
i lance un membre du paru tra 
vuUliate. 

hpresMM ^(tTonble 
Stockholm. 15 — Le rorreapon 

Jant londonien du e Nya OCliS 
Mletlanda » annonce : 

Les déclaratkxu faltea par M 
Lyttelton devant le chambre de; 

La nombre dea chars detruiuicommunea au sujet de la produc 
dama le reul secteur de Voronejet.ion de guerre anglaise n'ont ame 
au cours de combats defensifs. re-IT^ aucune détente. 
vtlt le desespo.r avec lequel leii_ j^ , „,„, „,,, , ^lume comm.' 
ntmi a Jeté son matene. dani n ^^^ l'unprêasion défavorable pro 
bataille. Cette action. aUmenlée P«r, j^j^ l expos* de M. Lvltelton 
dM   quant tes   énormes   d^hommes^ Uvttelton   nous  «   racont- 
ât de materai   visât  »•'''■"?"I;„„„,„,'*„ous avons triple et eou' 
l'une des basses de I, percée a e- rapporta  quadruple  nolrt 
mande Cependsni le» irotiP" «l.e-j^^.^^^^^^   ^^^ ^ , .. 
mandes ne livrent pas a,ix endroits.,^,jj,,jj   ^.^^^   p^   ^^   satiatalrf 
le. plus d'^aputes de la batail.e une,^^^^^   ^^^^^   ^^^   ^^^^   1^^  ^^^^^ 
lutte purement delensive. m"» déjà entendues par trop souvent 
combattent l'ennemi de iront ei^ Chamberlain qui nous entrele 
aur lea flancs avec le puis.sant ap-|„„ ^ „,,„ 19U de la tormidablf 
pul de l'artillerie. Le resu.iat eitpmgjgpçp ^jp ^ Orande-Bretscnt 
qua toutes les tentatives dattaque ^,^ , donne en 19S» et 1M9 dei 
boldievisiea se sont effondrées avec chiffres semblables ». 
le. pertes lei plu. élevée, pour ^ ^^^^^ j„um..ux de Londre. 
1 ennemi. jn^ gon^ p„ plus indulgents pour 

259 chars blnidés suMstis    '" •"■—<'"" <" « Lyt.eiton 
Berlin 15 — Les tt>i ipes boiche-        Bavirtiafes inoigiies 

viatM encerclées .u Nord-Ouesi de     Genève. 15. — On mande de Lon- 
V.>ron»)e ont ele anéanties par .es ^^^ . 
Allemands au cours de la jourr.ee 
dj 13 liilet  '  1Î5 tanks ennemis     t Au cours de cette fuerre. écrit 
V ont  ete'detr 1 1.1 •''   Périodique  anglais   .   Sphère   • 

Lors des combat, contre la t»te dans un article CMisacre à la situa 
de^t allemande établie dans la tion strateeique. la Grantle-Breta 
2.,™ rf/vnron,.e 20» chirs bliH- 1"^ » l^tdu i»! reputstion de na 
■*?'"" ''.:..''°'?"lV'.,.a-„îi ^n- t.on guerrière.  Le conflit  actuel  a 

Les Anglais 
m?ités à évacuer 

l'Inde 
cturrc 01 LA niiaiiMt PABD 

ralt autant que faire se peut tout** 
isction susceptible de caua*>r de* dlf- 
ricultés aux nations alli^ea. 

Il wt dit plus loin qu'une Ind( 
libre pourrait conclure un accord 
Tommepclal avec l'Angleterre sur tn 
lase de l'egallté des droits et qu'a- 

■irfts le retrait des Britanniques ur 
iouvememeni rxational proviaoin 
jerait crM qui grouperait tous lef 
partis importants reprteenCAnt ir 
peuple   hindou. 

En même temps serait convoqu. r 
une assemblée constituante qui éla- 
wreralt une nouvelle coratitutlor. 

■în tenant compte des différent» 
TTOupea ethniques composant rindr 

« Si rhégémnnle britannique M- 
prolongeait dans ce pays, pounuli 
'a résolution. l'Inde serait entrai 
itt dans la guerre, ce qui amène- 
rait une tnvulon Japonaise. 

t Au cas O'I le (touvtmemenl an- 
Tlais n'accepterait pas cette décl- 
Mon. le parti du Conjrréa se Terrait 
îblige d'appliquer de toutes aa for- 
-Ht la méthode de résistance paaslve 
pour défendre les droits politiques 
e'. la liberté du peuple hindou, sou* 
'.« direction du Mahatma Oandhi s. 

Amsterdam. IS. — On mande de 
Wnrdha à l'atrence Rcuter que le 
Comité Exécutif du Parti du Con- 
trés Pan>Hindou a autorisé le Ma- 
hatma Gandhi à prendra le com- 
mandement du mouvement de déso- 
béissance civile aux Indes. Ce mou- 
vement sera poursuivi Jusqu au mo- 
ment où le gouvernement britan- 
nique accordera llndéDejidance po- 
litique totale aux  ln<fe8. 

NOS VAISSEAUX 
A ALEXANDRIE 

(MMT 

vernie à BerUzL La proposition «mê. 
ncalnc est d'aJï>ur« une manceu 
vrs oousue oe fil blanc et qui ne 
vise A rien moins qu à faire passer 
eette «acadre française des main* 
les Anglala au pouvoir des Tan- 
•leps. Son tranafert a la M>irtinique 
lue lea Américmlna veulent repré- 

, wnter comme favorisant les Inté 
V -eu français, ne stgnJierait p« 

luire chose. 
L'exemple du paqu«txit c Nor 

nandie i. dit-on à Berlin, qui a étr 
équisitionné sans autres e]c;Jk;a 
ions par la morlne américaine e' 
ans conaultatk»! du gouvernement 
rançais. montre clairement cf 
iu on peut atterdre à bord des n* 
/ires français de parell>a coatis 
nations < a l'amiable ». 

A Berlin on a d'ailleurs l'imprea 
lion que dans toute cette «ffalrr 
I ne s'agit que d un Jeu organisa 
îe concert par le» Anglo-Amérl 
•aina et dont les Français ont à 
l'en pas douter déjà comprla la 
ûortée. 

UM ^laratÏM de M. Laril 
Parts. 1« — M Pierre Laval, chef 

du fouTemement. a fait savoir 
qu'il rendrait publique les néfoc-» 
tions engagé»» avec les g<yjveme' 
ments allemand, italien et améri 
cam au sujet des navires français 
internés à Alexandrie. 

AVEU AMÉRICAIN 

LE DANGER 
DES SOUS-MARINS 

ALLEMANDS 

«L'indispensable N'A PU ÊTRE PARÉ 
*^ Berlin.   15.   —  Certains  Journaux! 

%fiJ^/cytnma^jjcytnA (izaÀxyinxiÂA 
LE RAPT niAGIQllE DE FUYON !  A PROPOS DU CONCOURS 
  I   RÉGIONAL DE CHANSONS 

TROIS ARRESTATIONS 
ORT ÉTÉ OPÉRÉES 

LA FILlETIï EST DÉCÉDÉE 
DES SUITES DTJNE FRACTURE 

DU CRANE 
Noi» Évon» relut*. hl»r. dan* qu*! 

M ooDdltlona un ou d*s suwui 
nconnua avalent t«nt4 de • amp» 
«r de la fllleitt ds Mme Lenclu 
l«brl»ll«. Veuvt Oard, htbuan 
listen et comment cette f'.Ustte d 
.ro^ mol*, rajeiés par t» r«»l*»eu» 
tomb» «ur 1* sol at dftcMa peu "pr*! 

Lmutopsie prailqiJ*» par .e doc 
ttur TriqueneaiK. médecin léS'.si* 
a permi* de connater q\ie lenfani 
ftvait aucromé des sua** d une (rac 
Lure  du   cràite 

Pendant ce temps. l'enquête M 
pOursu:vslt L.«a gendarniM cl M 1( 
jiiV» d'Iiiaiructlon acquirent la cer- 
titude que trots »u]tt*, d'origine po- 
lontilae connsisasieiu bien Mme Vvr 
amd Un mandat d'amener f\il 
aarenaé aux gendarmes de la br:r»ût 
d* Denam, qui procédèrent rapld»- 
ment 4 «on exécution 11 lag't *^* 
Wzorek Antoine. 36 anK. commCr' 
ç*ni à Danam ; Itrawecki Pierr- 
3a ans. demeurant à 0*u«hy, *• 
BryJ Piotz. Sfr ans. d'Havaluy. 

Le premier éta-t en trSa t>on« ter- 
me* avec Mme Veuve Oard. maa 
dcputk la naissance de l'anfant. avait 
cessé de venir à Floyon Ils ont été 
amené* dana 1* cabinet de M. Pécard. 
Juge d'Instruction, qui les Interro- 
gaa aommalremaul 1^ i.térent iea 
falta qu'on leur reprochait, mais le 
Juge le* rit ecpouer *ou* linculps- 
uou d'assassinat et il* furent 
ecroué* à la maison d'arrêt. 

1     K Ployon. Mme Oard  jouit d'une 

PATOISES 
Ce qo*ei diseit lei nenbres 
en jary : MM. Ch. Delacroix, 

D. Meiez et Aii{. Labbe 
Le rétuUat du Concourt de chan- 

tant patotae» otçaniaé d trsD^j la 
réoion por la Déïéoation au Corn- 
misnariat à la Famille, a été publie 
■•t nnut arons remarQué à te lectvrr 
■ue l^n 20 prem (ers prix on t été 
"■ttrihuét comme tuit : 13 à LILLE 
I à ROUBAIX (et eirtron.tJ. I A 
^FCUN. 2 d CAUDRY AVE8NE8 
I  dont le  PAS-DE-CALAIS 

Pourowoi Lille te claste-t-elle pre 
n'ére ? 

Que penfent de ce CorcmiT* /r.» 
prrnonnalire^ qui ont ru la charge 
du clat*ement des ctian»ons et quel 
Jeit renies rynt-^lle^ observées pour 
acromptir leur tàch^  ? 

Ce tont la QvelQuen oventiont que 
nmi^ avon* vnnér^ à MM Auguntr 
Labbe. president dhfirmpur du c Ca- 
veau ». Ch Delacroix, ynéxident et 
D. Menrt. secrétaire, gui formaient 
le jury d'emmen. 

K   1JIJ,F,.   ON   FAIT   erOI.F. 
On remunue, en effet, que bon 

nombre de litloia M «ont rlnvM dnns 
ce conroun qiit romoortalt lao en- 
vo'* r*pond  M   D.  Menex 

Ceci prouve quà LUI», on fs;t 
école. En effet, le Citveau Lilloi». qui 
en est à sa S7e snnSe d'existenre. 
donne chaoue mou une mi»ttn*e I t- 
térslre au cours de laquelle II Impoae 
h se* membre* un mTtet à tr«'i*r, 
Bolt en rhanson   soit en naequ'lle 

« C'e^t. en quelque eorte, poursuit 
M. Menez. \in ronrwtir» mensuel nu 
cours duquel. a".l n'est pii<i distribue 
d«   recompenses    !l   eat   donné   de« 

Le Ravitaillement de Juillet 
Renselgnamcnui   sur   1«    ratlonna-ialoo   dea   conaommateuia    Juaqu'au 

ment   d*   juiUet   pour    lea   départe moment de la lamiaa des ritions- 
m«Dt* du  Mord  et du  Ps»d«-Calai*.      VHUttRt.h      Le   ticket   ■ S >  d* 

aLC'KK.   —   4 onsuminaieurs   urdi- la   carte   ■ Denrée»  dlvarasa»   dOBBS 
nairsa   : Ticket* sucrv juillet  N« ft. droit     la perception d'une ration d« 
10.   H  et  12   :  200 grammes chscuoUftO gr. de rbicoree 
(•Oit   au   total  600  grammes). I   Xieti»   carte   Intareast    loutaa    Isv 

Tirket   vergeoiM    N»   3.   Juillet    : catagorlas  de  eonsommateura. 
100 grammas vergeoiae. LÉU» MhH       Btr«.   —   Le    ticket 

fcnianu  de  moiiw  «•  S  ans   :  Tl-|,cR«»   de  is  carte   ■ Decrees apé- 
;ket de la cane ■ E»  : 450 gramm«a.l£.i»ies . communne*   rursle» ■    donne 

Kutures mrres : Ticket sucre de la 
»rt« psm et sucra t E > : «AO gram-. 
nés. 

Sur la demande du consommateur 
.1 lui sera délivré dans la limit* de 
is rat.on. S la place de sucra raf/mA, 
A qiinnt.t* de tablettes qu'il dé^ir*. 

suivant dispoDlbilitéi 
.'•litre puiir i-unrilurrs nieBagéres. 

— ti ura attribué une quantité de' 
J60 gramme* de «ucre. pnur Is fabri- 
cation familiale de conrituraa a tous 
.0*   conaommaleum.   Ceux-ci 
en outre. In factult* d'obtenir dujjm^ ■ '^ utres 
•ucre contre remi»e de t tlckeis 
chiffra* das cartes dé pain da Juillet. 

Ce» ■ ticket* chiffres ■ auront. 
;K)ur 1* sucre poids pour poids, un 
pouvoir   d'acnaut   identique   S   celui 

la   perception   dune   ration 
de I'M gr. de legume* aeca. 

Le ticket ■ C U. 18» d* la carte 
■ Denr«e* «péc.al** ■ Commune* ur- 
Dainea s. donne droit à la pcrecpr 
tion une raiion d* ftOO gr. da l*|a- 
me* aecs 

\ IS. — Le taux des rations da vin 
attnbuéaa an juillet est futé conune 
vuit   : 

— TravBilleuf* lourds titulaires da 
la carte c M r a  : 5 lures 

8ex«   maacuUn  a   partir  da   IS 

partir   a*    14 

a«sw.e.iquwu.»Y.^ ""Y"--';,--:   apporte   à  rAngletPrre   b:en   moin.^ 
daoi la penode du lO au w juuicv. ^^ ^^^^^ militaires denveiiiure que être acquis sans pertes   On ne peut 

cours   dune  conférence   de   presse 
dans une petite localité du Maass- 

_      .    . .     .   .es  guerres  précédentes.  Quant   au dnnc fl«n4r«r  un sucrée sur rarméè'*'*"**^"   '^" **'^ ^^^ **   '^"°'' ■*"• 
PeSSiniSIDe bnUaniqUe «ouvi-nement    u   v   a   heu  de  cons .«llcmande que si  larmée nmér.cain* compifl   en  ce   moment   un   voyage 

.    .,^«, 'ater une  chose très désagréable : est   uilllsée  parallèlement  à la pro- dinspeclton sur la cote de 1 Atlan- 
Berlm.  IJ   - ^^'■^H m^   deP'.JiA   ie   début   des   hostilités.   1« du et-.on sméncalne. itiquei. ,       „  ^ .   . 

des troupes al.emandes dan* le ^- ,.j.ajg,j.p     ^^s    divers     partis    enl    Une   offensive   navale   nmér:r«ine'     A cette occasion. M  Knox a exigé 
teur Sud du front de lt5t et '«^f' Grande Bretagne     vise     excLusive-'s'aff.rme     également 
sonance   qu'ils   ont   trouvée,   après ^^^^^   ^   établir entre   eux   un   cer-idan»  le   PHr::ique   LOCCL^    _..       . 
ks aveux moscov.tes. dans la presse j^^^^ equilibje. I>ins "e Cabinet an-'Ai*outienne<i par iss Japonais prouve et end guer le péril sou8-mar;n 
«nglo-saxonne.   (arment   le   theme ^\^^^ ac:ue;  II y a encore bien des,"*""ft*>o"<ismn™eTit que l'Amérique na     «   En   effet,   a-t-il  dit.   les  Etats- 
prmucipal des  jounia:ix   bcrf-nois  ^^o^n,pg (a,b>5 pour l'évxtion des- P"  encore   amorcé   ce:te  offensive, unis ne pourront Jamais mener une 

Le    * Voelkischer    Beobachter » quels   le   courage   fait   défaut.   Un b*^ "''"";'^n   <»«""   '•   P*c'f;q»'e   en ii,,t, d^ialve B-,la ne réussissent pft.< 
lait r*Aar^er1f"tdaborC que lin. .Symptôme qu'on  ne  peut pas Pré-:f*^/;/J„f,^„"^'"-"^«^„^i^^ le  danger  d:s  submer- 
formTnon    soviet^qiie     «énonçant ciwmem   considj^rer _avec_ sau^^^^^ °»" s.bles ». 

deuxième   front  »    ?i.TaTi.^hU?^"T^^^^ «<^"" •' "-l-   a,«.-n.r-le.-r*..*e «e Tn-veralf, 
■      t;î    Sri^iï.    de    la   Mann?.    aiiU^^^^ l^-'-on    Cel«   crée   de   Vémulat.on 

psir 
Oa ration ezceptlonnelie de *ucr«' 

Mrs distribuée sur rem'-M du ticket' 
■ r • de la carte ■ Denrée* diverse* >. 

ConAervez pr*ci*u*ement vos em- 
ballages de eurre et remettcz-lett a 
voire déte:liant, vous atderec ains! 
le fabricant a continuer à vous livrer 
un* marchand!» Impeccable. 

Ht'Il.K. — La ration Juin sera dls- 
tribuÉe contre ticket* m 5   6. 7 et 8 • 

La dMtrlbution d* la ration a Juil- 
let » sera faite aprS* celle de Juin 
contre les tickets B. 10. U et 12. la 
valeiu* de chnq'ue t:cket est de 

'25   gr.  aolt   100  gramme*  par   moi*- 
«•HtMOL-IT. — I" vieillard! î(» aii^ 

et   pliM)   ;   KnfantR   de   3  a  6  ai 

<tUITK   DE   LA   PniMItRK   PACE) 

LES FAUX CONTROLEURS 
DU SERVICE ÉCONOMIQUE 

QUI OPÉRÈRENT DANS 
na'iipVnûwf ""'' <1*5 mamtfnam chaque navir-        -.„,,.,„ ._ ,, rlUDOécic'u„! 
■upai.cn «« <i^P2"'^':f.f°:} £?i;'°l*.. i;"T!î"'";LE DOUAISIS ET LE CAMBRESISi'"" 

CONDAMNÉS A 5 ET 4 ANS 

" '..."."'.Mr ?.VÎt ;;?,,'»«"?.". ïi'.'?i;^'""l'«'" »"' " <l«clar.tton de M ne t ve «ur terre et sur mer. lea Ktats> „ " _ ■_,,.,,,.. »_ rt^*™.(«^ BI.AH «# 
"t lUnl. m ler.lent aalUeuri qu. rem- Knr>T constituf le premier aveu of- 
' • lpl;p l.ur. obli,.tlon.. .Iic.el. de la part d un de. ehel» rev 

ôuViës anné*s de timochenko ont non, ce sont les d--5Cours grandi- 
dû occuper de? wMut.ons établies a loquenis des ministres qui ne pren 
"arriére   n a pas manque de susci- nent Jamais f:n. On a honte a cons 
i"r une vagie de pc.^'misme dans ta.er Imdignite de ces bavardages         ^^ _^,.._. ...-. _. -,     ^ a,      v.    H 

U  presse   k>ndon:< une   qji   nourrit;    Le Journal critique en outre « lai V-kunnsc .   none naroie -u'>»"'*'»'"* *** ■* «■'■o" Blanche de 
IM plus vives apprehensions quant propagande absconse du  gouverne-:_\^*J*tni^^ «ï^ To»^*" l's mesures prise? 
Tu Son du ïrt.n: bolchrv.£te, ment brtannique. a laquelle le Pu :f ."J^^? ^'^qÛe l^iHt lîu^^^^     P'^'" M^ Roosevelt   pour parer aux 

Le    « VoeJtifCher    BeoDachîer a bi:c  n'entend  p.us rien  depuia dee|enregistreront   un   tournant  critique cn'iP*'   <»«   larme  sous-marlne   alle- 
t'occupsnt   ensuite   de   la   reaction années s et   oécluif  du   conflit   tournant   ^ue mande. 

-> Ses*   femmin 
an* : 2 i:trea 

ConforiTiémenl aux prescrlptloaa 
dé l'article S de isrréte intardeparte- 
menial du U2 décembre 1B41. Il «at 
rappelé aux detslilsntA qu'ils dol- 
\ eut faire connaître par affichSg* 
la* Jours «t heur** auxquels lascon- 
sommateurm devront M prés*ut«r, 
compte tenu du numéro d'ordr* qui 
leur a été attribué au moma&t As 
l'inscription 

Certain» vins d'appellation con- 
trôlé* éunt aoumJi au rationne- 
ment le* conaommateura auront la 
faculté d'opter totalement pour 
1 un* ou l'autre catégorie. L« détail- 
lant, d* son côté, pourra impcMCr 
une distr.button partielle dt vins -u* 
tégré*. Cette impoaliion n* pourra, 
«n aucun cas. excéder 30 % ou un» 
fourniture  »ur  trola. 

P.lfN. — Le taux de la ration quo* 
tidienne de pain d* juiUet n* luMra 
aucjnr mod.flc*tloo. 

Le* ticket* t lattraa doublas > dea 
cartes d* pain de toutaa Isa catago 
rtes d* consommateuia auront un» 
valeur  unllorme de  300 gramme* 

Les Iickeu < lettres douo;** ■ â*s 
carte* de pain de toute* 1«* catégo- 
ries de consommateur» auront un* 
valeur   uniforme  d*   300  gramœftS. 

La* ticket* i lettre* simple* • figu- 
rant sur les carte* de pain n'ont au* 
cune valeur Ils ne ne devront ce- 
pendant pas être détruits avant qua 
la cart* n a.i perdu sa \alid.té. 

Pf»>IMF.« DK TI:KR»:. — Lé* titu- 
laires dea carte* : iéguni** «ea*. dcn* 
réea apéciales. centre* urbain* - 
Légame* aecs. denrée* special**, cen- 
très  ruraux   verrunt   l*a   iickais aui- 

- - „jw,«   j....=- -,. —... ..^...^ pour un travail      — le   ticket   «ca*   concern*    la      . eu 21» - «  co  :Z2 ■  -  s CD 
Duhautoy.  39   «ns.  de   l*n,.   ««"«on-      ,    .   p., d,,^* moins de Six heurw»   ration de aeptembre. -o"   . . r n â* .  * 1  kTlo nir ticket 1 
trOleur eu service fénérnl du ravltall-p* ç..^^  f'^,^ r*n   ce   rln^ne.      -le   ticket    *C3.    concern*    U       . c R   7 .   -   . C R fl .       t C â 8 »   ^ 
lement  S   Arr»,   Michel  Franco:*   31,„ent et lorsrue nous avons été b.en ration d'octobre. , c R n . Tl ki'o i5r tick*?, 
•r; ^n'^P\^^"L^*^n'"^^^f Jm-7!^-»'-'-"^rt   *"■»   '^*»-«"«   '^^^^   "«'■•     L* bon dmacnptlonoe cette crte*^*'" *'^ '''*** ^" "*=""■ 
et André HeUebo.d   80 ans. de iHniai. ^y^^j^ «pnorté le nom du conrurrenliest san* valeur pour !•• oonsommn-1    NOTA. — Certaines dtfliculu*. in- 
tous repris de justice, on se «ouyient ^i^^^^^^j^^^j   nrfc^se   M    Delacroix I teur*   régulièrement   inacrit*   au   re-|a«P«odanies   de   la   voloni*   des   r»- 
que   ce*   irol*   in=J^'°^,"   ^ i*   „. l    « Dans un coneouri» de ce genre, i: i censément d* Jsnvier pour cetts den- P»""*"'"*.   grossiete*   et   détaillsnt*. 

pitiMleurs   point*   a   observer    :|ree. I ne   perroéfteni   psa  aux  consomma* 

berlinois   du    soir   consacrent    deslt>onn*    considération,     EUe    élevait 1 sonner.*   s.ir   m   façon   de   tmlter   lejt.cuei  chocolat   tCS»        12Ô  Braœ- 
-    '■ —  -■   —'-nts. ainsi  que «*,peto's,   de   lécrlre    de   le   prononcer',ne* •«■-*»> 

2" r.nrant* de 6 *  îfl mn*   : Ticket 
chocolat  «C3i   : 250 grammrs 

.   H,. ™«i„- . ...1 u.*- «  . *„«!    *^^* rations aeront distribuée*» aux 
'^{iJ... ^        "   * •""l'^nmimmaieura per le» epiners * qui 

-^TT' «,»-*-.-    -...«....H-h.,.    «... '1* °'^^ remia leur» bon* dinKriptioo «   On   f^nstste.   nujourdhul.   que,       debut d*  isnvier 
de cette école sortent de bons élève* «"^oéo^t  «• Janvier. 

- Ictiacun ninffénie k vouloir fsire sinon 

I-A    «   Berliner    Nachtausgabe  » de   cambrai,   ont   comparu   Maurice 

let   noue   vrtun   demandons   poiirq 
idea villes comme  Rouba'x-Tourroîrn 
iner   exemple,   qui   ont   fourni   30   *; 

current», n'ont nn«  elles aussi. 
,r Cnveau et leur école  ?  ■ 

.F.%   ltfEr.LF:<*   nBSF.RVCF.S 
Tour  à   tour,   MM   -Aus    Lsbt>e  et 

Ch  Delacroix, répondent à la seconde 
quaatlon po*ée. 

c  Le ciessement  f'e  ren 120 envnlti 
^        , ..        ., fut  d«» pluB ardu. Chscim des Jtirés 

Devsnt   le   tribunal   f^rrectlonnel ^ ^„„,n^ ^.^ ^„„„,„ p^.^ ,„ ^^ou 

DE PRISON 

> sont réunlH 

Deux nouvelle* carlea ont été 
émises : 

— Carte vert* e J  1 et  e V ». 
— Carte  roM»  ■ J 2 et  J  3  », 
Cette   dernière   catégorie   compre- 

nant  les Jeune* gens de  13 à Ul  ani 
nugmenie ainsi   d'un  an   les bénéfl' 
cisirea de  ce   rationnement 

Celte carte prendra validité en 
nnut. En conaéquence. pour Chaque 
carte ■ 

— le ticket «CI» Concerna U 
ration  d août. 

qu'a provoque en Grande-Bretagne 
l'appel de Miisco.i [xv.r créer un 
c second tron-. ». lai; remarquer a' 
ce propos que le t Times • eUide 
lu question, alors qiie le * News 
Chronicle » émet l'opinion que le 
moment est venu pour les Etats- 
L'nia et 1 Angieicrre de courir le 
nsque  dur.e   tcUe operation 

Le q.iotidien allemand conclut 
ses considérations en ces termes *. 
* ai la * Pravda » es'ime que les 
Soviets doivent c tenir » Jusqu'à ce: 
que leurs Alliés Biiaquent k l'Ouest, 
cette «aperance aéra déçue car tout 
c*   que   l'Angleterre   pourra   lane 

' pour les aider, se résumera à de» 
encouragements gratu.is » 

Si le I Daily Mail 1 se console 
«n disani que ies gains de terrain 
enregistres par les Allemands en 
UJISS ne decidrron; pas de la 
guerre et que soûle romp'e la des- 
truction de l'adverse.re, ce journal 
oublie que notre haut commande- 
ment a. de tout temns mis ces 
deux    principes en    pratique.  Les; 

. ga:ns de terra.n dans 1 Union so-< 
Tieiiquc corre^ponden". en effet. A 
l'ampleur de l'aneanussement des 
masses  bolchevisUâ. | 

LEXPOSITION 1 
INTERNATIONALE 

"LE BOLCHEVISME 

COHTRELEUROPE" 

EST OUVERTE AU PUBLIC 
TOUS LES JOURS,      j 
de 10 à 20 heures. 

Les visiteurs ont la faculté 
d« circuler dans l'Expasitlan 
Jutqu a 31  haurss. 

aeulee l'armée et in marin* amérl- 
,calnea, utlllaées au maximum, pour-j 
Iraient contrecerrer et conclut : 
I « Cette r—ponaabilîté repose sur 
liée epaiTlea de chaque citoyen amé- 
ricain. Il ny a plus un Instant ' 
perdre ». 

Tous les iHvires « alliés » 
seront convoyés 

Washington   15   (via Opn^vf» 

paaner  pour  de*  contrôleur*  du  ser- 
vire économique, réussirent à faire d* ■ d'abord,   le fond  de  l'renvr*,  c'est-*- 

I nombreiwen  dupe*  chez  dee  *Plrier* ^,      j^^ ',      j, ^j^ (^,j^^ ,^ ;„j^j   p,,,,      M.4R<1 tRINT.   —   Ration   ejuin»^,^^   quand   lia   le   désirent    Néan 
des   communes   des   srrondi*aemen-.« ^^ fofme. c>nt-à-dire le stvie et en-'    Consommateur* ordinsire* sauf les, 

Ide  Douai   et   de  Cambrai,  j       j     versification,  expllque-ll*  en- 
Se    prtoentant    chex   ces   eommer- 

içanta.   il*  relevaient   de.^   coniraven-.'- 
itiona et empochaient lé montant oe     ■   Pnrmi   les meilleures   chanson*. 

_  _   .     . j(^  q„,   ^   contribué   k   éloigner   leur 

..._<.. ...I»          _               .          iteiisr de  toujour» obtenir  leur* rs- 

.M.4R<1\RI\F:.   —   Ration   eju:n»   
imoina ces derniers *ont toujours as* 

«C» ticket«^p.,j^^ q^jj leurs tickets «eront hono- 
■ 14 a as inclus, msiiére. gr*»«e*(r„ même n certain*» denré** srri- 
Ue la cane 1 Juillet »  : 100 grsmme*., vent avec  un  retard 

FAKIXES  ALI.MRNTAIRES. — Ra-      Lé   présent   tableau    ne    concern* 

t^tulaln 

VAINES 
CONTRE-ATTAQUES ""' """"' ""';°'"-       

BRITANNIQUES 
AU NORD 

D'ELALAMEIN 
Berlin.   15.   —   On   annonce 

source militaire 

Le  colonel   Knox,   secrétaire  dEtst'SOO  *   ^^J**»   frarics^ Minlst*re'cTaaaément''"c>st""T'nbui;'"dë "terme»- "«" « Juin 1 
à la Marine, a d«^lsré mardi à !•'    ,'^ji°Cte\voir''îfftr?   -.Ton d^S^^^ *',•« «-'«^"bué actuellement con-|départemenu du Nord *t d, 
presse que dorénavant totw les na-|P;jJ';,'^J^P^^   rerlîme une peine ma- étmt nérieux   les concurrents se sont  tre  les tickets < A 3  * A 6  • st A9.  Caait 

lllés  naviguant  dans  la mer j^,^,,^ d empneonnemeni. Duhautoy cr.is dana lobllgnr-on d'employer de*  •«> gramme* de  :  •••  
et   rrançoi*   •ont   défendu»   par   M»imoU tels que  ; hér&me. primordiale. p4ie«,    *limenU    spéciaux,    tapioca *\ •   , 
Riviére   et   Helleboid   par   M»   Ciner jdllemme.  vénérable et   bien  d'autre*.'(^,.^1^ ou nz »u:vant  le déair expri- I lAt   rOmmillIlCT^ft 

Hellehnirt   e«t   t-ondamné   A   ^   ansi     ■   Dann   certain^   ras.   des   phrase* ^p    ^.^^^   ^^   conKimmaieur    et     les' ^'C»   1,UU1AUU1U«I.C9 
ite pru<>n, alnM que IHilMiiiny. rran-ientière*  étalent   écrite*  en   français   q^^nii,*, de chacune de ce* denrées 

I   Les blessés ëe is u Légion 
Tricolore » pourront demander 

prisonniers 

nila e«t (■i)Md»mné A 4 «tu. de prlMtn.; > Or. c'était un concours tîe.chan-,^ trouvant actuellement en place 
\^% tn.l* .-..nnamnA. «uit .-n outre son n pet ose* et U fallait observer Lee même* dispowtions sont nppll 
frappe*   »*e   5   ans   d-|n:rrdUlluu   de purement   le  patois irnbles aux  ticket*  i Farine* alimen- 
se>.i.r. I     . A.itr*^au>t d éiuninatl^on. et non  ^,;^   ,,,   ^„   future*   mères. 

-«-«.,,_^    Ration H Juillet H. — Les ticketu 
1     • A 1 »  de  1«  carte  t alii 
jClaux  E»   :   (A4 s  de  la carte  < âu< 

.   C«t   .in-l   q...   r.ir   rt„   Pv,,'""""   «P*^!?"'   J.   .   :   .AT   a. 

 J,,     _        —  de» moindres  :   nombre   de  concur 
,,.,,.,, irentA ont   choie!,  pour leur chai 
la liberation de leurs parents   ^ RÉSULTATS DU CONCOURS "'■?"'" <»" =" p"«'«^"» «'' p"« ^" 

DE MODÈLES RÉDUTTS 
l'aîr 

condamnés à Douai 
P.u.<iie;irs     mineurs    d»*     Carvin, 

poursuivis pour activité communis- 
te, ont été condamn^^ par la Sec- 

^ •P*-iiion spéciale de la Cour dAppel   : 
t Gustave Montagne, 20 ans. * 4 ans 

rte   • aliments   apéclaux   J 2 ■ Ide prison ; Gilbert Herbaut. 19 ans. 

'";'°.?"j";;::ïr'.'i'r.'s'.î.r.rrr^'•>•>"■." .r,m;„t.r,«'rv... «rtii», ^ -^j" p"">nj J"'" .OJ»'- 
Pans. 15. M   Jacques B^nolst- ^ooKt ...™,.~™.o I    • " '" "" ■•• ""*"• O"""-" •"• .Tl . oniTe m«mrDquvolrd.^t Tioe .Mordacq   Jl  «ns.  Victor  Hu- 

*u nort d... .nr,.ro«. dX. >^.-;^:K. .««,.:« dÈ,.. ^p*! D'AVIONS DE VALENCIENNES lT^^VJ^^%^:,i:^ cï"p",T. ^-» <- po-oTdac^..^ ^pf^n^T^d^-^ci- 
mem. :es Britanniques ont lance de (j(,   c^ef  du   Gouvernement,   prési-      yocl les résultsu des eilmlnitolre* étaient    composés    entièrement    rie      une   ration   de   750   gr.   à   choisir tg ans   liln- Vonrt«mn#.* 
vaines   contre-attaques  pour  preve-.j^^t ^^ comlt* central de la t l>-,^a,i* ies i.ou e*tégor'e»> du concoure rlmea mascurnes. H-.,,t«.   H. r<mM rt-„. ,*. ^^„.^. -.^- .„-._....—1 "* ""î». son. conasmne» » i an ne 
nir une percée de leur front par les.-jQ^ Tricolore ». a rendu visite hier «e modéit» réduits d avions qui east femii 

Itroupes d» lAxe. Toutes 1^», P?^i« :^    25 légionnaires   bles!»*.^^ sur    le aèvouié uu.n-nc^* fc Vai*n*i«nn*s.     |affre 

sutree. de  r'.meA dans iSs denreea ci-de«0us indlquéea de 

Bisées   ennemies   ont    été   refoutées: ,__„.  rf-  ITVI 

ternence. ce qui est pourra donc être  perçue en «changet'*'^'^^' 
pour   l'interprétation^ ;dé_chaque ticket. |    Toutes ces peines sont   assortie» 

! 1er rrançoii. dej    « L'nrthoçrsphe du patoi* fut ég\-     En ce qui concerne cew carte*. Il yid'une amende de 1 200 francs 

L'EUROPE 
tégée contre 

le Bolchevisme 

«vpc dM p?rtM lwn«lantM po'jr .,,,,_,., 4 ihôDltal Foch t su- va>nc'.pnn.« : 2» Devait™ de Lill». lemrni m«l oMervée r«r *' P""' [' • lieu de remarquer que la carte; La Cour a relax* d'autre» CarTl- 
■ ce ClIftPÈC HE I '«YC r»dversaire. Surtoui dea régiments !":„'"' inopiiai rocn a ou- „„„,„ „,„,„,„.„, ; -r Croay- plupart le 'V, .^^,, û f.^n "•'2' 1"' "">Pl»« la .cart. elUvnoji : Gilbert Herbaut pert. 42 an»; 
IXO oUuCCS ut L AAE Butralena    combattant    dan.s    ce "«n" .„   da valanalannaa  1 ae Lobe t. de comme   du   patola  *<^'""<*." ^ Jl."'"'■''* '" »««o"« de 8 a 13 ana aj;v,c.nr  Cordier   U  anT-  Ou»tav« 
■ifcW WWWWhW Hk M •»»••. ^^ durrmenl *proiivei I    A cette occaaion le ramiatre a an- L,II. ; 3e Langelln, ae Cambrai  ;*' oon.erve p.« moin.. une ortho»r«rhei lieu de e a K an., claaail.am •inaliriVd.e-   29 an.   et   Mw,». Coom 

»vaT-dT»UDPorler   tout   le   poids r.nncé que ruivant une deeiaion de» rhretUn,   de   LUI.   ;   Sr   Gal.iot.   debase   .ur   lea   r#ïle«   frammetlcale, ,„   catégorie.   . E..    .Jl    et    J 2l£;?™'V-  " ""•  "   "'''«• '=<'»"■ 
de   la  bataille  en   première   1 «ne      lautontes aUemandea  toua  lea  blés-,Ombrai  : «e Paai». de ¥al.n.l.i,na.;;lri.nr«ne«  et   u   n e.t  n».  perm-a  c.e comme dana le. autre, acpartemenu   °" '"■'  
ïi corrÏÏaîion «vec   la   a,m?Uoniaea    de   la    .   Legion    Tricolore   .1' Roua—u ce v.l.n.i.pn.. ,me,tr,   "'^"''b  "V'*™'"'",''„,"•'    Aln«   que   l'a   indiqué   un   recent'  "^  

atS^eï.que en Eg*p?e,^tmllleSïi pourrai»^ •!^^«'■■'^1"'a ° «u«\Vb"ÎT"* Cbrttîn  5;!",^-- - ■-- ""■"•'^- •• "H.,?' i  î"-"-"-"-""" "" ■"-?■ '-.P*- •=- 

CONSTERNENT LES 
ANGLO-AMÉRICAINS w^t^^^Â^Ji^    A#^n4-«-A        MnUUU*HllltIUWKina   |milita;res   compétents   de   ;a   capi-jde^   membres   d recis   de   leur   fa- «;" /r^ê'oC'rtôn'd* 

PrOlCXCc    COnire        ^ .  ,    T, *   -ncVMmn   de"*^S °"^ '.*!^ remarquer cet  après-lmille   :  père,  fiîre et  Ms.  prison-:^^ Pouii.'.n de LUI* r J liK.o     1.1     —    A    .occasion   ae|,„jjjj  q„p l'évolution des opérations'mers d* guerre.  Une liste nomma- ^f vutnalennes. 
■ ; .n:u:j I:M:;O:I de la secticai Kan&aijy^'^^t^ p^, défarorable aux putfsan 'tiw a delà ete envovee en Allema- sont admis à participer su con- 
d" la Federaf.on économique lapo-i^^gd^ l'Axe, Cependant, de violents gne où cette libération saccompiit cn,.ra Nations: du 2 Août. * Pans 

:i:ai>r   .\I   Tt«(». mini.itr'' des Arrfti-|pt   opiniâtres   combats   SP   pour-îtii- actuellement. la.ec 1«« apparei:* préaenté* aux éîl- 
rcs ctrétntr''ies  a parlé du rroni an-|vwit   encore   dans   le   secteur   dEir^^^^^,—^,^—,—^^^^^^^-^   m natoiree  de   v*lénsi*nnas. 

<SUITS  Dt  LA  PREMitns  PACS) 'gio-amcncano-soviétiqur lAtsme.n   où   les   Bnt.'nninues   ont ""^^^^       1,    tn   catégorie   entraînement 
" ~~ !    « Au ri*b  t de la ttuerre   a drcla-iamenagé    ces    champs    de    m:nei'//SF7   «#   IFT/flKFJ   «««'^''**»"''   U"*-   ^^'V»*""- 

libre   Tolon.e   peraonncll.  cap.blelrtVTnB^l.P"'p4.^de anglaiseWtendua  en vue denîr.ver 1. Pro j^'/i'.'t.f '   ^JJJAJ'AC "'" """"' ■""""•"" 
de   vaincre   lea   ditlicuue»   et   Icsi^t amcncaine a  prétendu que les ir"»""" <•« Rommel. \rtllfLa ANNONLES. 
dangers non pas par la terreur, la prjpgrr.uts militaires  de ces ■''■'», 
violence   nj   la   menace,  mais  par p^yj ^ termineraient dana les trois 

lea beM'na de  la  rime 

Gui. 
..   -.   Chré ..    " 
No. lecteur» .«lalront tout  l'inte- 

imentalrea   peuvent   être   également 
déclare M   Aug. Labbe i dipiribueea'contre   tlckeia   de    pa;n 

, Que ce. obaei^-.llons .oient pr-- Elle, douent «Ira livrée, egalémem 
ae. en «,n.loér«.lon par tt»" no. „„,„ , ^.^^^^ „, „„ «i.ment.lre. 
cb.nsonn er« pato ..nt.de 1. région „tnbuée. sua malade, muni, dun 
Ce., le vreu qu. J. lormule. conclu. „„„,„,   ^,^^,,    etcon.re    bon.. 

"p?^pem™que d.^anc.., ,» i..i"e'.'?;*„î,'r"de.*foS.m":n.'",er""'"^"   '1 
a 1« beurt«, au Calé de lEuroep. rue 1"°"' ,|r:,„"^P' .  ,,    ,,   ,,   ,. 
de. Bulue. à L'Ile, .ur. lieu la dl-     l-» "'^"J 'J^'" • !'■ "■ "• '«■ 
.-ik....i-_   .**.    ...4.    •!..    noncixiPK   or   ''^ ■<"". ^11» valeur 

M. le Professeur LAMBRET 
est oomné Meabre 
de la Commission 

de rEnscignement Médical 

I de ce concours en apprenant que;d 

trthiltinn   de«   prt\   du   Cnnrour» 
llnterprétatlon  publique des truvree 
primées   Chacun   pourra   aln*l   Jug'r 

LE COMMUNIQUÉ ITALIEN 
Roms, 15. — Le Qunrt'-T Général da torca armfes communtijue : 

Dans Is aeetaur ftud du front d'Egyptt, de gros detachemantt 

la va.llancp :nd.v:d,ic.:t ans  et  qu'ime ioa ces  préparât.îs 
c Quand l'adversaire de l'Est achevéi il» commenceraient une ot- 

scrs terraAfÇ U ny aura plus au- fensive geniiralr. Cependant depuis 
cun penl qui pu.îs* nous laire re- quoique temps ces mêmes pays pré- 
culer un seu: moment L'Aîlemagne icndrnt que cette snnée constitue 
a pns les armes contre  une  puis- i»   période   la   plus   critique   d»   la 
sance mondiale qui menaçait sa guerre et que son cours ultérieur se- ^_ .....,..__i„_„„. -.„„._i- _„» *.» .««..^..k. -. < 
«e nationale Jasque dans ses con- ra fixé pnr les événements actuels,^* "connataaanoe ennemis ont été attatiuea et refoules vers 
dltiMis les plus élémentaires La Ce changement d'opion dit le mi-!''*•*■ A l'Eit d'il Alameln, des formattoni d'avions de combat 
lutte est menée par les foidats ai- nistre. est une preuve de l'inquié-j italiennea ont attaifué daa eoncantrationa da troupes. Quelques 
lemands comme une gjerre Utaie tude qui sest emparée des Etau-| tfouzaines da camions ont été détruite ou Incendiée. Des duels 
dans laquelle il sagit de défendre Dnis et de 'Angleterre dîpu.g les, ..^i,.. ._, . .j„-,—^-in—-. -u*-*. «. —i-. --i- .■ 
IM biens lea plus sacrés . délait-s cuisantes que ces nations ''*P*téa entre dea eaeadrillea de chasee ant pris un développement 

favorable pour l'aviation dae puieaanaes de l'Axe. Neuf appareils 
brttanniquee ont été daeeendua par daa chaéaeurs Italiene et 
quatre par des ehaessurs allemands. 

Dss attaques diurnee st nocturnes ont été poursuivies contre 
tfee Inetallatlone d'importance militaire à Malte. Au>deesue de 

c Nous savons   du m concluant ™' *"*'"'» «^^ **'« • 
le Dr G'ïrt>t>els  que l'Eu-ope aurait      Parlant encore du développement 
été perdue si 1rs p*ivs de l'Axc ne favorable de la guerre pour les puis- 
l*avaient protégée. L'attentat médite r>ances de l'Axe   M,  logo conitaïc 
par l'Orient cwitre la vie et la cul- que   le gouvernement de Tchoung- 
ture du   monde européen échouera King .-.e trouve dans une situat.on ..,........:. ^ .       „»    - r^. —-,,.   ...   <. 
perec quâ sa violence hrutale nous inextricable depuis la fermetui-e del I "l«. quatre avione ennemis ont été abattus par des chasseurs l^'^^s"*.      * ?!lii de F »n 
avons opposé une guerre offensive la ruuie de Birmanip. tandis que lei allemande. Deux de nos appareils ne sont pas rentrés à leur base, jc^mî^  expert*    troi*    in! 

roJ catégor'.e* d* planeur* cl- 
drsAue nlntéreasent que de* ré«:i- 
estior.s «ortie* ûu cervenu cte ce» 
jeune* conatructeuT* et qi:e \m 
point* obtenus tiennent compte de* 
pl«n* d* construct'.on, de* repport* 
a :a eurfere portante, de la qualité 
de la conatructlon. de la tenue en 
de proportion, du pold* par rapport 
vo. et de :* durée du vol, avec ISD- 
cemeni  au   tiTuil 

pour recomp*n*er le* Jeune* con«- 
tructeure qui. n ayant pu tenir 
compte dee condition* impoaée*, ont 
pierenié dea pianeui* construiu *ui- 
vtini de* niaiu du commerce, et ee 
àoiu \\i e.lminer du Concoure o/fi- 

{c-.f'.. le Comlié du Club d'Aviation 
cir Vafensienn** s décto^ d'accorder 

I irui* prix spéciaux, qui unt été gs- 
|gne*  pnr LUI* et  Vai*n*l*nn*s. 

vBi   felt  par   le  .lury  et   de  , 
régularlt*   du  classement  ettertu* 

P»r  mrré;^   en   date  du   10 Jut:>t 
Conserves précieusement vos em-P"'; '^ i*'vlif"*"*' •"P^*' **1 *"'* 
.liage» de pài» et remettes ïm àl"l«i*re ûe i éducation n-i-on.l* et, 
are détaillant. Voua aiderex «inw «^ «er* «r;*t datai à fca Santé, une 

fabricant S continuer a voual^""^"»^^^ charge* d'étudier le. 
,__ ,_h., I *(--■':i,e* 0* atruciure qui pourraltat \i.vrer  cette  denré*  dan« d** embal- 

lages rationnels et   t)ien clo*. être apporté** éventu«ileai«nt à l'en- 
eeignement  nied:cal 

,o;nt. M Pterre Oîrea. de l'effort l CONKITtKKS. — Le ticket «CU| M le Pr*t****ur LAMaRCT. d* LUI* 
rslt par Valsns>snn*s pour tntére»-,l9i de la carte t œnréea «péciaïf» leai nommé membre de cette Com- 
ber la jeuneaee S une «aine et utile i commune» urlMiine* • donne droit fcimi««:on q\ie préelde M :e Pmleeseur 
distriction et de ce que 1* CIuh[ia perception dune ration d* 100 gr,'Ler;che, Pré*ideni du ConeeU 6up«- 
       "     "       —   —.1^       |-i*ur de lOrdre de* Méoecia* 

dont lea ressourcfs sont l'intelUgen- Japon es:  ferme coname un roc et ; n nuit dernière, dee avione anglais ont survole quelques localités «ttuché» au comn 
c* du oommandemcnt et   a vitalité que sa  victore  est dores et déjà, __  «i-ii. »» ._  n.i.k,^   n..«!«...«.  i.AMh» «M* ^i.  i.*^ ns-rtucation Natior 
diaciplinee des Jeunes races de l'Eu- .tssurce. damant plus quii combat ! •"  «'«»• •« •"  Calabre.  Quelques bombes ont et,  j.téss éans 'p«^^*^'?? g'ti'lLe 

isuooés à proilmlté de aaponara, VMlafranca (Messins). i «eu» 

d'AvlaliOn   de   Valenciennes,  qui   eei | de   confitures. 

S5r'"."rJp^"dr'e'°» Trp;.î'du'Ae't '»■»■•,- de mal a août. ac.ueil.iSïn. 
de 1-It.t Frane.'. pour e.tie nrivie ""■' '" '"«">• de. eonwmm.teura. 
de redreuement de noire ,eune»>e ""•!"='"."' P<'>;'„'r"«<l"« ""l» ")"- 
en envoyant à P.rm un mernnre du l'» ".<'''"' <"„ ",'"•"!;" numéro, 
comité, pour .e ai.ge de Moniteur >• <«:«" « Ça« N- S de Juillet e.t 
impoeé p.r le pro«r.rame Ou com-;d«»l«"« P»"' •"» honoré en Juillet. 
m!«or;.t à Hducailon N.llonale et '" cona«|uence. le. oanadciaim do, 
aux  Sport*  .   cet  pourquoi  11 .v.lt^^ent    remettre    ce    ticket 
«té  confié   à   valanaîennaa   la   m;.- *cli»nge de la  ration  de    _, 
slon    aoreanlM-r    dlverM.    MCtlon. f."   et   .uccédane.    Le.   a.itre.   nu- .„_    ,.^ 
dan.    le.    réglona    du    Nord    et    tte ' niero.   10    n   et   13   doivent   obliga-jg.  Jiad..   laan 

pré.;dé    par    MJlAl.ne    oti   notre   JeuneMe.   .ou.   I.. tolrement ra.ter attaciiÉ. alla cane. "        ' 
Section direction du moniteur bretrété onea-j    II  ept   rappelé  aux   froaMstea   dé-' '      ^^s^^^^^^^^^^^=^gg 

ce.   aveclqulera.   prépare   ilour   r.n   prochain llaUlanw  et   tou.  diAtrioiiteur.    1 in-j    |?|~'HOS    PT    f^ARlVFX 

PRIX DU urr, DU BEURRE 

ET DES FROMAGES 
Un   arrêt*   vient   d être   aigné   par 

,M    le   Préfet   de  la  Région de  Lille 

catégorie   le* prix  du   Iwurre  a  tous 
d*a   IruMia;eft. 

inffénieure  ; 

Ipour une cause Juste. 

        .-_   nouvelle*   cellule*   de   planeur* 
rlHt  général à rédulia,  qui   réiouiront   le  public  au 

onale. MM, Chapart. coura   dea   diverses   démonstrations 
I Roueeel et 8u!s«e qt'e *e pronoe* d orge nicer le Comité 

Le Jury • félicité le Président ad-ldu Club d Aviation d* Vaian«(*nn*B. 

terd:ction de décou 
retenir le* ticket* antérieurement! Calendrier. — Vendredi i; Juillet 
eux moi* prévu* pour leur utlli»*-{l»l2. — eoiell : Lever S 6 h. 7 CHm- 
t:on ; ceux-ci doivent reeler ett^-lcher S 21 h, 4S. — Aujourd'hui ; 
chés sus cartes et être en la poM«*-i&i-Alexi*  — Demain i St-Camille. 

. 27 - 
— Le comte de O... est venu un 

Instant dans sa loge ; mais elle 
S'en est aliée avec le duc A cha-1 
que instant Je croyais vous voir pa ; 
raltre. Il y avait a câté de moi unej 
sulle qui est restée vide louie la: 
•olrée. et j'étais convaincu qu'eliéi 
dtalt louée par vous 

— Mais pourquoi irais-Je où Mar 
guérite va 7 

— Parce que rous étee son amant,' 
pardieu l { 

— Et qui vous a dit cela ? ' 
— Prudence, que J-^i rencontrée' 

hl«r. Je vous en félicite mon cher.i 
c'est une Jolie maltresse que n'a| 
pas qui veut Oardez-la, elle vous 
fera honneur. 

Cette simple réflexion de Gaston 
me montra combien mes auscepUbt 
Utés étaient ridicules 

Si ]• ravais rencontré la veille et 
qu'il m'eût parlé ainsi. Je n'eusse i 
certainement pas écrit la sotte let-1 
tre du nMtin. 

Je fus BU moment d'aller chesi 
Prudence et de renvoyer dire a| 
Marguerite que î'avalg à lui parler: 1 
mats Je craignis que pour se venger| 
elle ne me répondit quelle ne pou-. 
mit pas m« recevoir, et Je rentra 
cb«s mol après «Ue passé par la 
nie d'Aatin. ' 

Je demandai de nouveau à mon 
portier s'il avait une lettre [wur 
mol 

Rien. 
Elle aura voulu voir si Je ferais 

quelque nouvelle démarche et si Je 
rétracterais ma lettre aujourd'hui 
me dis-je en me couchant, tn^ls 
voyant que je ne hii écris pas, elle 
m'i'crira demain 

Ce soir là surtout Je me repentis 
de ce que J'avais fait. Jetais seul 
cher mol, ne pouvant dormir. dé-| 
voré d inquiétude et de Islousiel 
quand en lal.ssant suivre xux choses! 
leur véritable cours. J'aurais dû être 
auprès de Marguerite et m'enten 
dre dire les mots charmants que jel 
n'avais entendus que deux lois, eti 
qui me brûlaient les oreilles dans 
ma solitude. 

Ce qu'il y avait d'affreux dans ma 
situation c'est que le raisonnement 
me donnait tort ; en effet, tout me 

j disait que Marguerite m'aimait 
D'abord, ce projet de passer un été 
avec mol seul à la campagne, puis 
cette certitude que rien ne la for- 
cait à être ma maîtresse, puisque 
ma fortune était insuffisante ft ses 
besoins et même a ses caprices II 
n'y avait donc eu cher elle que l'es- 
pérance de trouver en mol une af- 
fection suicére,  capable  de  la  re- 

poser des amours mercenaires au 
milieu desquelles elle vivait, et dés 
le second Jour Je détru^a^ls cette es- 
persnce. et Je payais en ironie Im- 
pertinente l'amour accepté pentlant 
deux nuits. Ce que Je faisais était 
donc plus que rdicule. cétsK indê 
licat.  Avala-je seulement payé cet 
te femme pour avoir le droit de>t de me présenter le lendemain à nuit 
blâmer sa vie, et n'avais-Je pas rair.. heure quelle m'indiquait, je fai-;J-éia: 
en me retirant dés > second Jour.]»ftis l'Othello, Je l'espionnaa. et Je rite, 

LA DAME AUX CAHËLÎÂS^ 
===   P«r Alexandre  DUMAS FiU ^HMI^J 

d'un   parasite  d amour   qui   craint .croyais la  punir  en  ne  la  voysnt 
qu'on ne lui donne la carte de sonipius, M«)ls elle devait être enchan-îmaîs ;>JS encore,'j'avais la fièvre . 
dîner ? Comment 1 il y avait tren |tée  au  contraire de  cette separa-lil   métait  impoasible de  pewer   à ment. 

jment ce qui m'amenait. Je lui ré 
ipondia que j'étais sorti de bonne 
heure pour retenir une place à la 

; diligence de C... où demeurait mon 
père. 

I    — Vous êtes bien heureux.me dit 
ielle,  de  pouvoir  quitter   Paris  par 
|ce t>eau temps-lft 

Bt   ce    qu'à   chaque   Instant |   J« regardai Prudence, me deman- 
prét à aller dire à Margue- d»"^ " ell« «* moqu*it de moi. 

Mais son visage était sérieux 
Quand le Jour/ parut. Je ne dor-1   — Irea-vous dire adieu à Margue 

[rite  ? reprit-elle toujours sérleuee- 

te-*ix   heures   que   Je   connaissais, non  :  mal* elle devait me trouver 
Marcuerite : il y en avait vingt- 
qiMtre que jetais son amant, et Je 
faisais le susceptible : et au lieu de 
me trouver trop heureux qu'elle par- 
tageât pour moi. je voulais avoir 
tout A mol seul, et la contraindre à 

souverainement sot. et son silence 
n'éuit pa? même de la rancune ; 
c'était du dédain. 

J'aurais dû alors Id Ire à Margue- 
rite un cadeau qui ne lui laissât 
aucim doute sur ma générosité, et 

autre chose qu'à Marguerite 
Comme vous le comprenez. U fa! 

lait prendre un parti décisif, et en 
flmr avec la tenwne ou avec mes 
scrupules, si toutefois elle cooaen- 
tait encore ft me recevoir. 

Mais,  vous  le  savez,   on  retarde 
briser  dun   coup  les  relations   delqul m'eût permis, la traitant comme^taujours un parti décisif : 
son passé qui étalent les revenus de 
son avenir Qu'avais Je à lui repro- 
cher ? Rien Ele m'avnit écrit 
qu'elle était souffrante, quand elle 
eût pu me dire tout crûment, avec 
la hideuse franchlM de cenalnee 
femmes qu'elle avait un amant à re 
cevolr : et au lieu de croire ft sa let- 

une fille entretenue, de me croireipouwnt  rester chez  mol, 
quitte avec elle, mais J eusse cru 
offenser par Is momdre apparence 
de trafic, sinon l'amour qu'elle 
avait pour moi. du moins l'amour 
que j'avais pour elle, et puisque cet 
amour était si pur qu'il n'admettait 
pas le part*3ge, 11 ne pouvait payer 

i^ussi. ne 
n'osant 

tre   .au   lieu   d'aller   me   promeneripar un present, si b?au qu'il fût, le 
<V«ns toutes les rues  de  Paris, ex.(bonheur quon  lui avait  dônn^,  si 
cepté dans la rue d'Antln : au lieu court qu'eût été c« bonheur, 
de passer ma soirée svec mes amis'   VoUà ce que Je me répétais  la 

me presenter cbez M*^rguerite J es- 
sayai ufi moyen de me rapprocher 
d'elle, moyen true mon amour pro- 
pre pourrait mettre iiir le comp- 
te du hasard, dans le cas où il 
réussirait 

Il était neuf heures : Je courus 
ohes Prudence, qui me demande ft 
quoi elle devait cette visite matl 
iMle. 

J« n'osai  pas lui dire franche- 

Non 
— Vous faites bien. 
— Voiis trouvez ? 
— Naturellement. Puisque vous 

aves rompu avec elle, à quoi bon la 
revoir î 

— Vous save» donc notre ruptu 
re 7 

— Elle ma montré votre lettre 
— Et que vous a-t-elle dit ? 
— Elle m'a dit i « Ma chère Pru- 

dence, votre protégé n'eat pas poil 
on pense ces lettres-là  mais on ne 
les écnt pas. s 

— Et de quel ton vous s-L-elle 
dit cels ? 

— En riant et elle a ajouté : 
c II a soupe deux fois ehes mot. 

et il me fait même pas A* nsiu de 
digestion, s 

Voilft 1 effet que ma lettre et mes, 
Jalousies avaient produit. Je fus 
cruellement humUié (kns la vamté 
de mon smour | 

— El qu a i-elle fait hier au soir?| 
— Elle  est allée à l'Opéra. 
— Je le sais  Et ensuite ? 

— Elle a soupe chez elle 
— seule ? 
— Avec le comte de O... Je crois 
Ainsi   ma   rupture   n'avait   rien 

change dans les habitudes de Mar- 
guerite 

C'est pour ces circonstsnces-lA 
que certftines gens vous disent : 

— Il fallait ne plus penser à cet- 
te femme qui ne vous aimait pss, 

— Allons, je SUIS bien aise de 
voir que Marguerite ne se désole 
pas pour moi. repris-Je avec un sou. 
rire forcé. 

— Et elle a grandement raison 
Voua aves fait ee que vous deviez 
faire vous ave» été plus raisonna. I 
ble qu'elle, car cette filie la vous al*, 
maiu elle ne faisait que parler de 
vous, et aurait été capable de quel- 
que folie, 

— Pourquoi ne m'a-t-elle pas ré- 
pondu, pulsquelle maime ? 

— Paire qu'elle a compris qu'elle 
svslt tort de vous stmer. Puis les 
femmes permettent quelquefois 
quon trompe  leur  amour.  Jamai» 

.qu'on blesse leur amour-propre, et 
Ion blesse toujours l'amour-propre 
d'une femme quand, deux Jours 
lapres qu'on est son amant, ou la 
iquiite. quelles que soient les tai- 
sons que l'on donne a cette rup- 
ture. Je coiuiais Msrguerue, aUe 
mourrait plutôt que de vous répon- 
dre 

— Que faut-il que Je tsase alors T 
— Rien. Elie vous oubliera, vous 

l'oublierez, et voua n'aurez rlsn à 
vous reprocher 1 un ft l'autre. 

'       — Maia SI Je  lui écrivais pour 
|lul demander pardon ? 
[    — Gardez-vous-en bien, elle TOUS 
pardonnerait 

Je fus sur le point de sauter au 
cou de Prudence 

Une quart d heure après, J'étais 
rentré chez moi et J écrivais 4 Mar> 
guérite  i 

I « Quelqu'un qui se repcst «^uje 
» lettre qu'il a écrite hier, qui par- 
» tirs demain si vous ne lui par- 
I donne», voudrait savoir à ftielle 
s heure 11 pourra déposer aoo r»> 
■ nentir ft vos pieds, 

• Quand vods trouvers-t-ll aeu- 
» le ? car vous le savez, les con- 
s fe&slons doivent être faites sans 
I témoins. • 


